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Des forêts dans Vocéan 

Diversité et importante écologique 

des forêts de varech 

Le varech, groupe d'algues brunes le plus important et le plus complexe 
structuralement, forme des forêts sous-màririés vastes et diversifiées;; 
Beaucoup d'espèces de varech vivent dans les zones intertidales et 
subtidales rocheuses de la côte ouest de l'Amérique du Nord, depuis 
l'Alaska jusqu'à la Basse-Càliforade. 

plus riches et les plus diversifiés au inonde. 
Descentaines d'espèces, notamment des microorganismes, d'autres algues, des 

invertébrés, des poissons, des oiseaux et des mammifères marins* habitent 
les é^ystèmes de varech. 

* Les forêts de varech sont écologiquement importantes; elles se 
caractérisent par une communauté structurée et un réseau trophique 
offiant protection, nourriture et Heu de proissance. > 

Les écosystèmes de varech sont menacés par' les impacts de 
l'activité humaine, comme lés changements climatiques, 
l'accroissement du rayonnement ultraviolet, la pollution et les 

perturbations foncières. 

Le nombre de créatures vivantes de tous ordres dont 
l'existence dépend étroitement du varech est 

impressionnant... Je ne pourrais comparer ces grandes 
: • forêts aquatiques... qu'avec les forêts terrestres des 

régions intertropicales. D'ailleurs,, si l'on détruisait les 
forêts d'Un pays tout entier, je rte crois pas qu'autant 
d'espèces périraient que si l'on anéantissait le varech. 

—Charles Darwiti 
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. Qu'est-ce que le 

I II existe sur cette planète des forêts luxuriantes et colorées où né 
pousse aucun arbre, ni aucune fleur. De telles forêts parsèment le 
littoral de la Colombie-Britannique; qui recèle certaines des 
communautés de varech les plus riches 
et les plus .diversifiées aujpionde. Photosynthèse : Création 

de glucides à partir de l'eau 
et du gaz carbonique, qui' 
emploie la lumière comme ' 
source d'énergie, grâce à la 
chlorophylle, et rejette de 
l'oxygène comme sous-
produit. 

Le varech appartient à l'ordre des 
Laminariales. Environ 75% des 

genres'de cet ordre sont indigènes sur 
la côte du Pacifique, la plus grande 
diversité spécifique se trouvant autour 

de l'îlede Vancouver. Bien que sa couleur varie 
du vert olive pâle au brun foncé, le varech 
appartient à la classe des algues, brunes parce ' . 
que ses pigments bruns abondants masquent les pigments verts responsables 
de la photosynthèse. 5 

Le varech domine dans les zones subtidàles et intertidalés inférieures sur 
presqub toutes les côtés rocheuses de l'océan Pacifique dans la région 
tempérée. Des espèce Comme le néréocystis de lutke (Nereoçystis luetkeana) 
ét lç maerocystis à feuilles entières (Macfocystis integrifolia) y forment des 
forêts sous-marines vâstes et diversifiées dont la structure ressemblé à celle 
des forêts terrestres. Bien qu'il recoure à la .photosynthèse et utilise l'énergie 
dvi soleil à la façon des plantes à fleurs, le varech ne possède pas de. feuilles, 
de tiges ou de racines Véritables, Pour survivre, il doit absorber sur toute sa 
surfeeelés substances' nutritiveset les gaz présents dans le milièti aquatique. 

On ne sait pas grand-chose sur la taxonomie et l'écologie des nombreuses 
espèces de varech qui se trouvent sur la côte du Pacifique. Voilà pourquoi 
certaines n'ont pas encore reçu de nom commun, tandis que d'autres n'ont 
toujours pas été découvertes, nommées et cjassifiées par les taxonoinistes. 
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À quoi ressemble le Vafeck'ï 

Le varech a une structure très complexe. L'appareil végétatif de la plante, 
ou thalle, se compose de quatre parlies principales : 

• des crampons qui retiennent la planté fermement au substrat; ils se 
présentent sous deux formes : disque-ventouse, ou haptère ai 
nombreuses projections en forme de doigt qui permet à des espèci 
comme l'égrégia de s'ancrer àu substrat; 

• un stipe, ou tige de l'algue, qui soutient et 
oriente les lames de façon 
à optimiser l'accès aux 

. substances nutritives, à 
l'oxygène, au dioxyde 
de carbone et à la 
lumière; le stipe, 
dont la structure varie 
selon les espèces, 
peut être long, . 
court, rigide* 
ligneux, flexible, 
solide ou creux; 

• une fronde, ou lame, qui ressemble à une feuille et capte la lumière et les 
substances nutritives requises pour la photosynthèse; la fronde, qui peut 
porteries organesreproducteursderalgue, 
se présente sous diverses formes : lame 
unique et large, lame divisée en plusieurs 
parties, ou lames multiples; 

• des flotteurs, chambres ou vésicules 
creuses remplies dé gaz, dont le rôle est 
de faire en sorte que les parties de la 
plante responsables de la photosynthèse 

• flottent et s'orientent vers la lumière; les 
laminaires de grande taille, comme le 
nëréocystis et le macrocystis à feuilles 

, entières, en possèdent. 

Genre : Dans la 
classification linnéenne, 
groupe d'espèces étroitement 
apparentées au seîn d'une 
famille. 

Gamétophyte : Stade ou 
génération où les gamètes 
sont produits. 

Substrat : Fond df» 1 océan 

La reproduction et les cycles biologiques du varech sçnt très complexes et 
parfois mystérieux. La plupart de ces algues se reproduisent par voie sexuelle 
ou aseXuelle et alternent entre un stade microscopique à gamétophyte et un 
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stade macroscopique, sporifère. Bien que le nérêocystis et le macrœystis à 
.feuilles entières puissent atteindre de 25 à 30 mètres de longueur, leurs cycles 

.. de vie varient énormément à cause de leurs habitats différents. Le second, qui 
se rencontre dans des zones relativement abritées, peut vivre huit ans, tandis 
que le premier, qui se trouve dans des zones plus exposées aux vagues, ne vit 
en moyenne qu'un an. 

Où le vareeh pousse-t-ii? 

Le varech croît et vit sur des côtes rocheuses, formant un étagement distinct 
appelé zonalion. Il habite la zône subtidale, c'est-à-^dire sous lç niveàu des plus 
basses marées, et la zone intertidale, espace situé entre les limites extrêmes des 
hautes .et des bassgs marées. Le varech qui vit dans là zone intertidale est 
exposé à l'air pendant.certaines périodes, tandis que celui qui se trouve dans 
•la zonè subtidale n'y est jamais exposé longtemps; 

Bien que chaque espèce de varech présente sut la côte du Pacifique demande 
un habitat et des conditions environnementales particuliers pour survivre, le 

. facteur le plus important est le degré d'exposition à l'air à marée basse. Les 
autres facteurs abiotiques ou physiques sont l'exposition aux vagues, la. 
lumière, la topographie, la température, la salinité, lès substances nutritives 
disponibles, la sédimentation ainsi que la pente du rivage et son .substrat. 
Ainsi, les forts vents de terre et l'action des vagues peuvent accroître le nombre 
d'espèces en favorisant la remontée des substance» nutritives. Des facteurs 
biotiques* comme la compétition avec d'autres espèces et l'incidence, du 
broutage exercé par les' oursins, peuvent également jouer. L'effet de ces 
facteurs varie géographiquement, ce qui forme des communautés intertidales 
uniques différant lëgèrement d'une région à l'autre. 

Plusieurs espèces de varech vivent sur la côte ouest de l'Amérique du Ncjrd , 
depuis le cercle polaire arctique jusqu'à la Basse-Californie. Cependant, 
beaucoup sont confinées à une zone particulière-car leurs tolérances 
écologiques à dés facteurs tels que la température ne sont pas aussi grandes.. 
P a r exemple, le macrocyStis à feuilles entières, Pleurophycus gardneri, 
Cymethere triplicata et le postelsia palmiforme se rencontrent tout le long du. 
Pacifique-Nord (au nord de San Francisco), mais ne dépassent pas le sud de 
la Californie. Par contre, certaines espèces, comme Hedophyllum sessile, 
vivent de l'Alaska au Mexique. La diversité spécifique du varech est élevée .sur 
la côte de la Colombie-Britannique, surtout à cause des multiples habitats qui 

4 — Pes forêtsdans t'océart > diversité et importance écologique des forêts de oareeh 



s'y trouvent - depuis des côtes rocheuses avancées et exposées jusqu'à des 
zones relativement calmes et abritées. 

Qu'est-ce qu'une forêtde Vateeffl 

Les forêts de néréocystis et de macrocystis à feuilles entières de la. zone 
subtidale forment des communautés distinctes en eau profonde. Ces forêts 
soys-marines présentent, à l'instar des forêts terrestres, des strates où vivent 
différentes espèces. Ces strates se distinguent par les caractéristiques 
morphologiques suivantes : 

• un couvert flottant, formé de macrocystis à feuilles entières et de 
néréocystis dont les frondes viennent se positionner à la surface de l'eau ou 
tout près pour se procurer la lumière, le dioxyde de carbone et d'autres 

. substances nutritives pour la photosynthèse; 
• un sous-étage stipité et dressé, formé par Pierygophora californica, 

Eisenia arhorea ou Laminaria setcheli dont les frondes, supportées par 
le stipe, s'élèvent au-dessus du substrat; 

•, une strate couchée, formée par Dictyoneurum dont les frondes reposent 
sur le substrat ou juste au-dessus; 

• une pelouse d'algues coralliennes et d'algues rouges filamenteuses;' 
• tin trottoir d'algues coralliennes encroûtantes. 

Pourquoi les écosystèmes de vareek sont-ils importants? 

Les œmmunautés de Varech sont importantes parce qu'elles fe^sNIflf^ 
se composent de plusieurs espèces-d'algues, d'invertébrés, 
de poissons, d!oiseaux et de mammifères marins, toutes 
intimement reliées les unes aux autres par les chaînes 
trophiques. Les éspèces de varech qui aident à constituer 

. ces communautés comprennent Laminaria setcheli, Eisenia H n n ^ 
arborea et Alùria marginata. Lès autres herbes marines 
compriment des plantes à fleurs des genres Zosterâ et Phyllospadix, ainsi que 
d'autres algues comme les fucus. 

Invertébrés 

Les invertébrés (animaux dépourvus d'épine dorsale ou de colonne vertébrale) 
sont nombreux dans les communautés dé varech. Diverses espèces cherchant 
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protection ou nourriture, peuvent être observées sur les plants de varech ou 
autour. Les crampons attirent une foule d'épongés, de vers, de crustacés et de 

bryozoaires, ét certains invertébrés peuvent se développer sur 
les crampons saûs être associés au varech une fois adultes. 

D'autres espèces, comme des nudibranches, des 
gastéropodés et des limaces de mer,'peuvent se trouver 

sur les frondes. Les forêts de varech 
accueillent également des bfoutcurs, tels dés gastéropodes 
et des isopodes, ainsi que des suspensivores, cbmnie les 
araignées de mer et les ormeaux, qui se nourrissent 
surtout des matières en suspension et des détritus fournis 
par le varech. Ghitons, ophiures, anémones de mer et 
crabes de varech aiment fréquenter les forêts de varech. _ 

Un des invertébrés les plus Abondants et malfamés des communautés de 
varech est l'oursin rouge qui; par ses habitudes de broutage 
dans de nombreuses zones tempérées, réduit la quantité 
d'algues charnues reposant sur le substrat Toutefois, cet 
oiirsin joue un rôle important dans la dispersion du varech en 
maintenant les éléments reproducteurs des algues assez 

longtemps en contact avec le substrat pour permettre aux spores 
de s'établir, notamment sur les crêtes et les hauts-fonds. 

Poissons 

Les communautés dé varech non seulement créent 
un habitat pour lés espèces qjii en font partie mais 

. augmentent- aussi ia diversité et l'abondance des » 
poissons ailleurs, dans les zones sâns varech. Plus 
de .20 espèces sont dépendantes des 

sont des visrtejïrs réguliers. Cependant, la 
majorité des poissons associés à ces peuplements 
n'en ont besoin que pour des. aspects particuliers de 
leur cycle biologique, par exemple pour se nourrir, 
s'abriter ou sé reproduire. Certains poissons,. tels qué 
sébastes et bars, lès utilisent comme refuge ou lieu de 
chassé. Comme leur forme et leur couleur les font ressembler 
aux lames du varèch, ils peuvent plus faciièmerit se cacher et 
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s'embusquer pour chasser. Le chabot trilobé, le hareng du Pacifique, le requin 
blanc et le merlu du Pacifique peuvent aussi être présents dans les forêts de 
varech ou autour. Le hareng pond parfois sur le varech. . 

Oiseaux 

Une quinzaine, d'espèces d'oiseaux fréquentent trois 
habitats distincts dans les peuplements de varech : le 
couvert superficiel, la zone de la mi-profondeur au fond, 
et la limite des algues. L'habitat utilisé-par chaque 
espèce dépend du type de nourriture que celle-ci 
recherche et de la manière qu'elle l'obtient. Par exemple, le 
grand héron visite fréquemment le couvert superficiel, se 
servant des flotteurs du néréocystis comme perchoir lorsqu'il pêche. Le 
chevalier errant, le goéland de Heermann, la marmotte de Troïl,' la macreuse 
à ^ e s blanches et le cormoran de Brandt: 
sont d'autres oiseaux associés au. varech.' 

Mammifères marins ' 

La baleine grise de CaUfornie, l'épaulard, 
lé phoque commun du Pacifique, la loutre 
de mer et l'otarie dé Californie forment le; 
sommet de la pyramide alimentaire de 
l'écosystème marin côtier. L'épaulard rôde 
autour des. forêts de varech à la recherché 
de phoques et de baleines grises pour se 
nourrir. La baleiné grise suit-aussi la 
lisière extérieure de ces forêts lors dé ses 
migrations et y entre pour échapper aux 
attaques de l'épaulard ét se nourrir de 
petits invertébrés, comme les crevettes 

; mysidée?, Le phoque commun f a . 
Pacifique fréquente ces forêts pour y 
capturer les poissons, comme les 

: ditrèmes, qui composent son menu et pour 
se reposer parmi les frondes du varech. 

Biomasse : Masse totale de 
toutes les espèces présentes 
dans une communauté. 

Remontée : Courant 
ascendant qui transporte les . 
substances nutritives dès 
zones océaniques profondes 
vers les zones supérieures. 

Turbidité : Condition d'une 
étendue d'eau qui contient des 
matières en suspension, par . 
exemple des particules 
d'argile et de limon. 

Sédimentation : Processus de 
.dépôt de matièies, telles que 
particules d'argile et dé limon, 
au fond des eaux. 
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Le mieux connu des résidants des forêts de varech est sans doute la loutre de 
mer qui y trouve nourriture, protection et habitat. EUe y met bas, s'y 

repose et s'y nourrit; d'ailleurs, il n'est pas rare 
d'apèrcevoir des loutres nager avec , des algues 

accrochées à. elles. Presque éliminée de son 
habitât de la côte du Pacifique au XVIIP siècle à 

cause du commerce des fourrures, la loutre de 
mer a été réintroduite à certains endroits le long 
de la côte de la Colombie-Britannique, et ses 

populations sont maintenant en hausse. 

Résëau trophique 

leurs besoins nutritionnels et leurs dépendances alimentaires dans un réseau 
trophique. La photosynthèse procure aux algues l'énèrgie dont elles ont 
besoin pour croître. Les invertébrés, comme les oursins rouges et les ormeaux, 
consomment les frondés des algues. Les poissons, tels queditrèmés et bars, se 
nourrissent des petits invertébrés (isopodes ét crabes) qui vivent parmi le 
varech ou l'utilisent. Les oiseaux, comme le grand héron, mangènt les poissons 
•et-les invertébrés, tandis que les mammifères marins, comme la loutre de mer, 
fépaulard et la baleine grise, consomment les poissons, les invertébrés ainsi 
que d'autres mammifères marins. Les humains aussi utilisent les ressources du 
varech dans dès exploitations de diverses espèces de poissons, de varech et 
d'invertébrés (l'ormeaû, p. ex.). . " • 

Même après sa mort, le varech participe au réseau trophique. Des espècès 
benthiques, ou espèces vivant sur les fonds océaniques, y compris des micro-
organismes et des espèces des grands fonds, se nourrissent des frondes en 
décomposition, et, ce faisant, produisent des aliments pour d'autres espèces et 
retournent des substances nutritives dans l'eau. Le varech d'épave déposé sur 
les plages procure à des invertébrés, tels les orchesties et les phlébotomes, 
nourriture et habitat, notamment pour leur croissance; puis, ceux-ci sont 
mangés à leur tour par des oiseaux terrestres et marins. 
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Productivité 

Les forêts de varech, composante majeure de l'écosystème côtièr marin, sont 
plus productives que les forêts humides tropicales. La productivité se mesure 
par la vitesse de fixation du carbone dans la matière organique grâce à la 
photosynthèse, qui contrôle la vitesse de production de nourriture accessible 
aux animaux: I ^ s forêts de varech de. la Colombie-Britannique fixent 

: 2,5 kilogrammes de carbone par mètre carré annuellement, par comparaison 
à 2,0 kilogrammes par mètre carré pour les forêts humides tropicales. Cette 
forte productivité signifie que les peuplements de varech peuvent nourrir un 
grand nombre d'animaux - oursins, poissons et crabes notamment. 

.Valeurs économiques 

: Le varéch contientde l'algine, substance naturelle qui est 
extraite de ses frondes et sert à fabriquer des vêtements, 
à épaissir et gélifier des produits comme les crèmes 
glacées et les vinaigrettes, ainsi qu'à assurer l'onctuosité 
de certains cosmétiques. Le varech trouve également des 
utilisations comme engrais et aliments des animaux dans 
les fermés, et l'on a commencé à s'en, servir récemment 
pour les pansements dans les hôpitaux. Ces pansements, 
qui ressemblent à des tampons de coton doux, permette 
d'éliminer lés bactéries nocives, de calmer la douleur et 

, d'accélérer la guérispn. Par ailleurs, la diversité de la vie marine dans les forêts 
de varech et la beauté naturelle de ces forêts représentent un attrait pour les 
adeptes de la plongée sous-marine, les photographes, les pêcheurs sportifs et 
lès observateurs d'oiseaux et d'autrés animaux. Les dépenses des touristes 
attirés par ces forêts peuvent être très profitables pour les économies locales. 

Quelles menaces pèsent sur les écosystèmes du Vatechl 

Même si le littoral rocheux de la Colombié-Britannique abrite diversesespèces 
de varech et d'autres algues, c'est aussi un écosystème perturbé où la biomasse 
et la diversité des plantes marines devraient être plus élevées. Cet écosystèine 
est menacé par les impacts des activités humaines,, y compris les changements 
climatiques, l'intensification du rayonnement ultraviolet, la pollution, 
l'urbanisation et lés perturbations desterrains. 

8 —r Dès forêts dans l'océan: diversité et impartante écologique des forêts de varech. 



Changements climatiques 

Le réchauffement du climat peut avoir des répercussions très graves sur les 
forêts de varech en augmentant les effets et la fréquence des perturbations 
océaniques-atmosphériques d'ampleur mondiale ou régionale associées au-

. courant El . Nifio - depuis la hausse des températures à la surface de ia mer 
. jusqu'à l'àltéiatipn du régime des pluies. Le réchauffement marqué de l'eau et 

la diminution importante des remontées de. substances nutritives causés par 
les événements El Nifio ont pour effets de réduire la productivité du varech et 
de tuer les algues plus vieilles. Pljïs intenses que les tempêtes régulières, les 
événements El Nino peuvent aussi causer une grande destruction en arrachant 
les algues de leur substrat et en les emmêlant avec d'autres plantes, qui sont 
à leur tour jarrachées. Dans certains cas, plus de 50 % de la superficie d'une 
forêt de varech a été décimée par un événement El Nifio, phénomène le plus 
meurtrier pour le varech. 

L'intensification du rayonnement- ultraviolet cause la formation de cloques sur 
les frondes. CeHes-d se fendent ensuite sous l'action des vagues et vont mourir 
plus rapidement. 

. Urbanisation des côtes, perturbations des terres et pollution 

L'urbanisation des côtes et les perturbations des terres affectent les forêts de 
varech en augmentant les concentrations des substances nutritives, la turbidité 
et là sédiuientation à cause des apports d'eau de ruissellement et des rejets 
d'eaux usées. La sédimentation et la turbidité peuvent réduire la croissance des 
jeunes algues en diminuant la quantité de lumière qui atteint les strates d'eau 
plus profondes. 

Des substances toxiques présentes dans les eaux de i § H n 
ruissellement et les rejets d'eaux usées affectent aussi le \ 
varech. Le cuivre réduit là croissance et la reproduction du toM 1 
macrocystis à feuilles entières, tandis que le DDT peut n 
altérer tout l'écosystème. Comme ce dernier sè concentre le J j | 
long de la chaîné alimentaire, les oiseaux, les mammifères ffig^ip 
marins; et les humains qui consomment des animaux contaminés Xjxg&r 
reçoivent une dose beaucoup plus forte que les organismes situés 
plus bas dans la chaîne. 
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Que peut-on faire pour préserver les écosystèmes du VOfeckl 

Éducation, conservation et protection sont nécessaires pour, préserver la 
diversité des écosystèmes des forêts de varech. Les chercheurs et les 
gestionnaires de la biodiversité sont encouragés à étudier en détail ces 
écosystèmes et les changements qui touchbnt les plantés et les animaux qui en 
font partie. L'amélioration dès connaissances à ce chapitre permettra d'élaborer 
des plans de conservation soutenables afin de protéger efficacement les forêts 
de varech et dé préserver la diversité de leurs habitants. Les.gouvembnàents 
peuvent aider en établissant des aires marines protégées. Les Citoyens, peu 
importe où ils vivent, devraient prendre le temps de s'informer , sur les 
écosystèmes marins et les valeurs et préoccupations s'y rattachant. Ceux que 
cette question intéresse davantage peuvent se joindre à un groupe de défense 
dé l'environnement et promouvoir activement l'utilisation durable et la pro-
tection des écosystèmes des forêts de varech. La survie des espèces marines et 
ceile 'de l'humanité tout entière dépendent des efforts que nous ferons pour 
conserver et protéger là diversité biologique de ces écosystèmes. 

]Pour en savoir plus 

Les ouvrages suivants renferment d'autres renseignements'sur les écosystèmes de 
varéclj et les écosystèmes marins en général : 

Hawkes, Michael. 1994. Berithic Marine Algal Flora of British Columbia: 
Diversity and Conservation Status. In Biodiversity in British Columbia: Our 
Changing Environment. Edited by Lee Harding and Emily McCullum. 

Norse, Elliott (editor). 1993. Global Marine Biodiversity: A Strategy for 
Building Conservation into Decision-making. . 

Luning, Klaus. 1990. Seaweeds: Their Environment, Biogeography and 
Ecophysiology. 

McConnaughey, B. and Evelyn McConnaughey. 1985. Pacific Coast: An 
Audubon Nature Guide. 

Ricketts, E.F., j. Calvin and J.W. Hedgepeth. 1985. Between Pacific Tides. 5th 
edition. • • ' . . . ' " 
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Sanders* Dale and Diane Swanson. 1993. The Emerald Sea: Exploring the. 
Underwater Wilderness of the NorthPacific.Coast. 
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